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Liminaire 

Au Très Révérend Père Henri Salina 
Abbé de Saint-Maurice d'Agaune 

A l'occasion du XVIIe centenaire du martyre de saint Maurice et de ses 
compagnons de la Légion thébaine ainsi que du XVIe centenaire de la 
première basilique élevée en leur honneur, je suis heureux de m'associer aux 
diverses manifestations religieuses qui marquent ce double jubilé. 

Si une première communauté monastique fondée par le roi des Burgondes, 
saint Sigismond, avait très tôt entretenu le culte de saint Maurice dans la 
mémoire et la piété du peuple chrétien, votre Congrégation, érigée en 1128, a 
pris la relève. Au nom de l'Eglise, je la félicite d'avoir maintenu la louange 
divine et accompli un beau travail pastoral autour du tombeau de saint 
Maurice depuis bientôt neuf siècles. 

Il me tient également à cœur de vous adresser, ainsi qu'aux chanoines de la 
Congrégation, aux fidèles ressortissant à votre juridiction, aux diocèses 
suisses et à tous les pèlerins attachés au célèbre sanctuaire d'Agaune, mes 
encouragements chaleureux à perpétuer et vivifier le très éloquent témoi­
gnage du Primicier Maurice et de ses soldats. Leur martyre n'est-il pas un 
remarquable hommage au Christ, le Témoin par excellence, et une nouvelle 
épiphanie de la foi intrépide des Apôtres ? 
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La grande famille constituée par les membres de l'Abbaye territoriale et par 
ses institutions, comme par les nombreux pèlerins de l'année jubilaire, 
puisera dans les festivités mauriciennes des convictions renouvelées sur la 
vocation de chacun à témoigner, personnellement et en communauté, de 
l'actualité et de la puissance du Salut dans le Christ, librement accueilli. Dès 
le jour de la Pentecôte, l'Apôtre Pierre a proclamé avec force cette certitude 
fondamentale (cf. Ac 4, 12). 

A toute époque — et plus encore en notre temps — le témoignage de vie est 
mieux reçu que le discours. C'est pourquoi les chrétiens ont à s'entraider à 
vaincre énergiquement le matérialisme pratique qui affecte l'Occident et 
d'autres régions du monde, afin de revenir aux valeurs spirituelles. 
« L'homme ne vit pas seulement de pain » (Mt 4, 4). A ce témoignage 
essentiel et urgent s'ajoute celui de l'authenticité et de la transparence de 
l'existence chrétienne quotidiennement vécue. Toujours en tenant compte de 
l'angoisse et de l'agressivité qu'engendre le monde moderne, les disciples 
du Seigneur sont appelés à témoigner de la paix et de l'espérance que le 
Christ leur donne, et à œuvrer concrètement à la fraternité entre les groupes 
sociaux et les peuples. En outre, les baptisés et les confirmés conscients de 
leur mission ne peuvent non plus demeurer indifférents à leurs semblables 
dépourvus de formation religieuse, affrontés aux interrogations sur le sens de 
la vie, de la souffrance, de la mort. Ils ont à éclairer, avec respect et 
persévérance, les ténèbres de leurs doutes ou de leurs révoltes. 

Puisse la pastorale de l'Abbaye Saint-Maurice d'Agaune réaliser, pour sa 
part et sur son territoire, au bénéfice de ses fidèles et des pèlerins venant de 
Suisse et d'autres pays, une avancée dans l'œuvre de la nouvelle évangéli­
sation de l'Europe, sur les traces de saint Maurice, des martyrs et des saints 
des siècles passés! 

Invoquant de nouvelles grâces de foi et de rayonnement évangélique sur la 
Congrégation et son Père Abbé, sur les communautés paroissiales, reli­
gieuses, scolaires du territoire abbatial et sur tous les pèlerins des fêtes 
jubilaires, j'envoie de grand cœur à tous ma Bénédiction apostolique. 

Du Vatican, le 25 avril 1990 


